
Communiqué de presse

Votations fédérales du 27 novembre 2005
La Fédération romande des consommateurs a pris position pour les votations du 27 
novembre prochain. Elle dit « oui » à l’initiative « STOP OGM » et « non » à l’extension 
de l’ouverture dominicale des commerces dans les grandes gares et les aéroports.

Les consommateurs acceptent les applications du génie génétique dans le domaine médical, 
mais restent sceptiques par rapport aux applications dans l’alimentation et l’agriculture. Dans 
ces domaines, les risques pour l’environnement et leur santé leur semblent bien plus élevés 
que les éventuels bénéfices.  La FRC est favorable au moratoire  de 5 ans sur l’utilisation 
commerciale d’OGM par l’agriculture suisse, car les consommateurs auront la garantie que 
les aliments produits en Suisse avec des matières premières suisses ne contiennent pas 
d’OGM. Par ailleurs, la FRC attire l’attention sur le fait que l’importation d’aliments OGM pour 
les  animaux  et  pour  l’alimentation  humaine  restera  autorisée,  raison  pour  laquelle  la 
séparation des filières, la traçabilité, et  l’étiquetage restent  indispensables tant au niveau 
suisse que mondial pour garantir le libre choix du consommateur.

Le moratoire doit permettre d’estimer les risques, limites et atouts du génie génétique pour 
l’agriculture suisse dans le cadre global de la politique agricole en prenant en compte les 
intérêts  des  consommateurs.  Les  effets  à  long  terme  des  OGM  sur  la  santé  et 
l’environnement ainsi que leurs implications socio-économiques doivent être évalués par des 
instances indépendantes. Cette votation constitue également une occasion d’exercer notre 
souveraineté  alimentaire,  qui  est  le  droit  de  chaque  peuple  de  choisir  ses  politique  et 
stratégie de production, de distribution et de consommation.

La  FRC  dit  « non »  au  travail  dominical,  plus  spécialement  à  l’extension  de  l’ouverture 
dominicale des commerces dans les grandes gares et les aéroports. La FRC reste en effet 
satisfaite de la situation actuelle qui permet déjà aux consommateurs d’accéder à des biens 
de  première  nécessité  le  dimanche.  Le  but  de  ce  référendum  n’est  pas  de  fermer  les 
commerces déjà ouverts le dimanche.

L’association  reste  particulièrement  vigilante  face  à  la  volonté  de  généraliser  le  travail 
dominical. Refuser la banalisation du travail dominical est aussi une question d’éthique et de 
choix de société pour chacun d’entre nous consommateur – travailleur. 

La FRC attache une grande importance à la valeur symbolique du dimanche qui est aussi 
une parenthèse dans notre société de consommation. C’est un jour de congé qui fait partie 
de notre culture, un jour pour se retrouver en famille et entre amis, ailleurs qu’au magasin 
pour s’acheter un frigo. La FRC n’est pas d’accord avec cette incitation à consommer plus et 
n’importe quand. D’ailleurs, notre porte-monnaie n’est pas extensible, et consommer plus, 
c’est souvent s’endetter. 
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